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U déclaration officielle 
ala Prètf^L^ 

des États Unis 
sur les dettes de guerre 
M. Hoover suggère aa peuple 

américain d'être un sage 
créancier dans son 

propre intérêt 
La déclaration officielle de M. 

Foorer dit ceci: 
« Soins réserre de la ratification du 

' " : J J T » I , le Gouvernement américain 
ajournera le paiement des dette* don 
<; mvernements étrangers A l'Amérique 
dues pendant l'année fiscal* commen-
çaaa le 1 " juillet, A condition qu'ait 
l'eu un ajournement similaire 'l'une 
c.mée de tons les paiements des 
dettes de. «ruerre inter-gouvernemen-
t--.es dues aux Importantes puissances 
créancières. 

> Le préskient donne les noms des 
î .'ngt et aa sénateurs qui ont approuvé 
«•a activa. Parmi eux se trouvent: 
MM. Bocal», Glass, Morroir, Moscs, 
PMTIS et Reed ». 

T* président a dit également que 
" ' . t e action avait reçu l'approbation 
«!« MM. Dawes et Owcn Young. 
« t ette proposition • pour substance, 
a enfin dit le président, de donntr le 
temps nécessaire aux débiteurs de 
recouvrer leur prospérité nationale, .le 
sogfére aa peuple américain d'être un 
v.-ie créancier dans son propre Intérêt 
et de se montrer un bon Toisin ». 

r„i déclaration de M. lïoovor se ter
mite ainsi: 

« .le désire saisir l'occasion d'ex-
p .fer franchement mes mes sur les 
r.i;.ports envers les réparations alle
mandes et les dettes ducs par les 
c 'cveroe-nieuts alliés- d'Kurope. Notre 
w< uverneuient n'a pas été partie et 
! .1 pas eu une voix quelconque dans 
';i fixation des réparation». C'est avec 
it ifiirioii que non* n'avons, pris au-
• in» part anv réparation» séuérales 
• i A, la division de- colonies et des 
>•! priâtes. 

\s- r»nM". i i r - 'n ient îlot, dettes duos 
• :•• le* allié» pour prêts de guerre el 
. n-iruotloo. a éié réglé sur une 

• n'ayant an- une relation avec les 
•' imiiom». Fa conséquence les tépa-

i • '..as étaat aét-essalreaseat un pro-
: IT exelasiTenienl emepses qui PC 
,,. .(VKerne pn». le n'approuve 

II< miment l'snnirVitlon Otn dette». 
. . . t-ile setion n'aiitmënteraR pas 
• ••••iitianee dans le monde et ai:cun 
h n..s fléhtrv-s ne l'a Jamais sng-

M. Ili.ovir |M.ii-»uit ainsi: * '-es 
; ornent» de» délie» étant ans'» sur 

.; capacité de paiement, le ;x:uple 
i lérh-ain lie désire nullement ixl jcr 
•s iwleuicnt» su JelJ de la capacité 

!< • débiteurs et !«• gouvernement doit 
. i- la situation telle qu'elle est ae-

•i . i.-incnt ». _ 
lit M. Hoover conclut: « Qtoiqne 

..•tion dtr gouvernement américain 
i <• soit pas liée il !:i conférence i our 
la limitation dos .-rniemcnts t e r e s -
i r- de février prochain. Je dfsire 
,t.i mter. puisque la compétition des 
:> moment» a contribué il la deprrs-
. . ,« actuelle, que nous c-pérnti», en 
. rno'foint de la sorte notre désir de 

• • • ir en aide, avoir contribué A 
"i r prit de bonne volonté qui i«l si 
nécessaire A cette qii-«t|on vital.' ' . 

L'acceptation aa GoaTeraernaat 
allepaad 

l'.erlm. '.'1 juin. -- 1-e Uouverneiuen! 
tlleamntl a (ié.jà fait .-avoir au nrésr 
. rut Foover Qu'il acceptait s» pmpo 

m. inilneSRil llMuyilrc d UlM6WC"6fl~bdllX 16 RMMMMIll 

à la meroorfe des héros du « Lattaro-47 » 
G u i l M et ses compagnons, qui se sacrifièrent 

pour aller à la recherche de l « Italia » 
l>.ins le médaillon : l.étjm-
faze de l'avion. - De gau
che à droite : hmile Valette 
radio: lieutenant Je vais-
•«•a» île ('u: étrille, navifft-
leur: l.mlhauil ; tiilbtrl 

M. Doumer assiste 
au Grand Steeple-Chase 

de Paris 
que gagne La Frégate 

CitmlelNH-rii-i 
J-T,. liiiiiioni! 
accompagné du général l'oli-.Mar. betli 
et de sou raliinel mi'ilaire. e»l > i nu. 
ce malin. Inaugurer le inonniiiciit à 
la mémo'ri du « l.alliain-17 •• i-n 11 r.'• -
sr-nce de Al. Itin-ardi. sous-secrétaire 
d'Ktat de l'aéronautique italienne, de 
M. Kriek l'olbnn. ministre plénipotcn-
ti.iire de Norvège et des autorités 
civiles et militaires. 

M. iMimosiiil a retracé le moment 
on. en juin lfll'S. le monde entier 
était anxieux iln sort du dirigeable 
« I ta l i a» . I.e 1»; juin m : s a bord 
du « I.atli.itn-17 •> s'envolèrent, .1 son 
secours, vers le pôle quatre de nos 
h.-mmes. le capitaine .1- corvette 
Ocllband. le lieulenaul de vaisseau 
de l.'uvervillé. le maître mécanicien 
Bazv. le léléçraphistc Valette. Us 
partirent pour ne | lus revenir. 

I.e ministre trace le portrait itiiii 
de chacun. I»epuls longtemps, ils se 

i réparaient .à un raid ait-dessus des 
irvrs Inqdeales. mal» l'ordre de t..part 
vers le |„','o les Ir.inva traic|.nl:.-s. 
vo:nnln:r>.«. aii'i.'ieieux. IJI qi.nfre 
;• i.rs. i:s ailaplèreiil nus exiseuees 
polaires, leur nptmreiliagc pour les 
tropiques. Pc Cauliodoo. Il» allèrent 
li'tm trait a Berges, où ils tronv.rcnt 
l'oald Ainnudseii et le lictileuaul avia
teur norvégien IHcIrIcasoii, spécia
liste des vols arctiques, l'es s ' \ hoin-

I loes iiarlir.-nt. pour di«paraii.> à 
j.incais. J.c Js juin IPL'S. au soir, leur 
T. S. K. fut entendue pour la dernière 
fois, un retrouva plus tard des débris 
de leur avion dans la mer de lïarent. 
Ils sont morts tons les sis d'un n.êmc 
trépas pour \m même idéal li'hninanifé. 

1/e ministre francs'* salue les re
pli sentants de N'nrTcsje et d'Italie qui, 
fiatcrnnllcuient. houorent aujoiinl'hul 
avec nous les héros du •. I.atliam •> 
Leurs noms resteront cmarne un sym
bole d'honneur et d'abnégation. 

est en panne 
Les moteurs sont hors d'état 

de fonctionner 

l.oiidre». Il juin. — l'.li-n que le 
| « Nautilus » soil rclittivrmenl près de 
l'I-.urope. les nouvelles le concernant , 
arrivent it i de Wasbingten qui les 
rc.oit par télégraphe sans li! do croi-
suir américain « "«V.vomlng ». 

A ô li. du mat n. \Vasli)ngtun a 
appris par le commandant du navire 
,!'.• gnerre une le « Nuulllu» » était 
a;rété depuis hier midi, les tuilciirs 
étant hors d'état de fon.(i"ii::er. L'an-
ri au où était lixéc l'amarre, à l'axant, 
a été arraché: le | ont a été crievé 
par les vague». 

On savait déjà eue le « Naiitlius •• 
n„vait plus de ;>éiiscope et qu'il na-
viguuit selon les indieal ions t a n s , 
tc.l.'cs par télégraphe sans li 1 par le 
« YVyoniing ». 

•'online le navire n -i ola- ou à 
-.sp mille- de i^neeiistovvu. on -e ,1e-
tr.rnde s'il ne serait pa» plus priaient 
i.'c faire appel A l'Aiurauté Iriian-

Une cérémonie à la mémoire 
des missionnaires 
tues à I ennemi 

l'aris. "I juin. — M. le nnié'iall Iv.n,-
lev a présidé, cet a|irè-ini.li. à lô h. :'.o. 
dan» la chapelle du l'avillon i.'cs .'Missioi,. 
e.itlioliiines. une émoavaate cérémonie à 
la mémoire des -7P mimieiinaire* tués à 
l'ennemi. I..- eonéfr ofti. :.| a t énétré 
dan» le pav lion cuire nae lire tic é-il 
pçanx ilr^ li.K.A.r.. iirgasisaieur» .!•• i.i 
cérémonie. Après la bénédiction, dans la 
erypt?, d'une pierre sé|iulera!e ipii |>orte 
uaiquenient les noms des ordres atisqne'» 
sppartciucei ; les né-s;..naaires tomb-'.» 
an champ d'honneur, un certain montre 
d'allocutions ont été prononcée>. 

I.e maréchal Lvatiter • t, nu :, ap|M.r: r 
! son témoignage d'admiration nn\ mis
sionnaire» qu'il a rencontrés .sinis tout'-s 
les latitudes et toujours aux avants-
p.stcs. Ai>rés avoir évoqué les r»li«>«x 
tues au front et |iar!é île cens uni ne 

. ce-srnt de donner 1" pus I el exemple. M. 
le maréchal Urauiej a terminé «on .-.il •• 
eut ion par la fa aie isc parole : l>d>otit r'-

I i l . . . fét. •. A -

l ' a n » . 21 j u i n . — . l e prés ident . b 
i Répuhitqne a assisté aujourd'hui, 
ur l 'h ippoi ln in ic d 'Antcu i l , au grstrJ 
leeple-ehasa de l'aria. 

I.'cpreuve a é:é pt-rnéc par I.a /><'-
l<,le, devant les Troifr.'pi* et llenqor., 

M. l'sul IViumer a ipiitté l'hippo-
l'rome vers l(i h. 'M) ; il a été salué à 
-on arrivée et à s m départ par Ire 
. eelamations dés spectateurs. 

lie jzratol événement sportif qui est 
i rii'iviuinenicnt illl sport hippique n'eut 

,-. itru ce; «prc--nmli devant ttiie l'oule 
.i.noiiibcalilc. 

Au («isj^r, eVtail la foule des grand* 
i tirs et les toilo.tes tcuiinines rivnli-
uent ilVlégauee. Un remarquait dans 

. a--ist.ini'j un grand nombre li'étran 
ii ',•-•, surtout d'Anglais. 

Après le dénié et le mater d'u-aïe, 
e- irci.e clievuux se sont rendus sous 
es ordres du starter et sont, partis en 

l in ordre, à lu première tentative. 
Aussitôt le départ donné, //rnt/on a 

I ris la tête, suivi de l.r Drapeau, ( la-
,/*»»*. Vrimrr-Hrvri et. les 7>"is-/-.'/>/«. 

i ;. train était «ssejs lent et an au pre-
. n.ier pas.suge de la Rivière des tribune-, 

I', 'Irhil,- tombait. Ifenimn. I.e prnjiraii. 
( li.rimai, l'eiv ' -// itiri avaient saut.'' 
ks premiers. Kn face. Jh-"tmt. I.e lira' 
pi-mi. i larimiii précédaient Pfiwtf 
/li fii. el (h rima s faisait une grossi" 
faute au rail Ilitch And Fonce. Au s-c 
c. ml passage île la Rivière des tribunes. 
Hraqaa. I.e llnijirait. (larimai. (pu 
«lait bien revenu, /•'/ l'rrtfmle, l'rinre-
Hinri. les Troi—Kpi* étaient près les 

i ;.iiv <lr̂  antres. Dan- la li-vno droite, l.a 
: Ff'w'r. les Train-Epi*, Bonrhan, se 
! l'ctachiiicut et entamaient la lutte de-
: vaut llettgott. ( Intimai. I.a Frégmte 

i iena.il le meilleur et résistait jusqu'au 
I» ni à an lnm retour île les Trois-
l.pi* el conservait l'avantage sur celui-
• i. Ileuqoti ciaii troisième et Honehmi 
quatrièioe, loul près, devant ' larimn.i 

Ll ria.i.ma il'Arril. I ette arrivée serrée 
i ii. sur le plat, chaque concurrent avait 
toi-orc sa chance d'enlever ce beau tro
phée, a été tre- applaudie. 

M. Rrnuvoi* qui réalise ainsi un joli 
• clip de deux, en gagant le l'rix dit l'rc-
s dent de la liépuhlique et le Grand 
Steeple lie l'ari-, a été chaleureusement 
.••imiiiinicnlé. de méuie que l'entraîneur 
v\'afk;ns ef Je jrict;'Hf'V. Riolfo. 

us mmmiMS l e s ou quatorzième centenaire M. ANDRÉ TARWEU 
de la nuit De saut B M R DAMS LES VOSGES 

La composition de la Chambre 
roumaine 

P.II aiest. gl juin. - - A la suite de 
1 . nmi'.ation des mandata commnaU-
t(s A la (liiiuibre. il a été pro-édé S 
rt-e nouvelle ré-partition des sièges de 
iit raeon suivante: 

l'iilon nationale. -'•> siégea: S'utlo-
n;:i'v paysans. :u sièges: ilroupe iibé-
rnl de M. (ieorgea Bratlano, 12 sièges: 
r.irt; Averses n. 1» sièges: Parti hon-
_-iois. lu sièces; Ugnc paysanne du 
(bu leur l.upu. 7 sièges: IJgitc contre 
I usure et lironpe Store. 6 sièges: 
I': rti juif, ô siège*. 

I.e professeur l'ouipéi a été élu pré-
. .'eut de la Chambre, et l'éc-ivaln 
Sadoveniiu. président du Sétia'. I.e 
I i.rti nationaux paysans s'est »lts-
nr.ii de voler en signe de protestation 
i entre les prétendus abus des élcc. 

,1.1 I n'.lèse d« l » n -

Le parti libéral-démocratique 

de M. Melquiades Alvarez 
décide de ne pas participer 

à la bataille électorale 

(ïtiedo. J | juin. — I.e parti I-lierai 
•l . inorate de M M'iquiadcs Aivarez 
s i M réuni alla de délibérer >nr l'attl-
P fie a prendre en vue des éle.llous 
-: aprè» le» incidents .Jt. la veille. 

M. l'edragal. ancien uepcté. s'était 
iJépUeé de .Madrid pour assister il 
i .!semblée. f.e débat s été extrême
ment vif et la d'se::.»M"ii a tinti plu
sieurs heures, l.rs membres du parti 
r;'_rrlvant pu» a se mettre d'accord. 
1rs uns voulant retirer les caniilda. 
?.:'•>• libérales déni ..rates partout où 
l'on avait dévidé d'en présenter: les 
autres, sa contraire, ne roulant pas 
abxndouoer la latte, fannl ceux-ci se 
t..,salent remarquer MM. Molquindes 
ai rare*. Pejlragal et Martine/.. q'P 
i',lrndnient ardemineiit la thè.-c de 
la bataille électorale. 

(•u a dit procéder A un scrutin: la 
r.niorlté a été favorable au retrait 
,1 : la candidature libérale démocrate 
rl.iEs tonte la province des Asturie». 
eu! est encore sons l'impression des 
v.o'ents Incidents d'hier. 

A la nu de la séance, l'assemblée 
s rédiïé nne note qui a été rendue 
publique et qai explique la décision 
ntlsa par la parti et les raisous de 
celte sttltndt. Cette note dit que le 
rjanque de libéralisme de bleu de» 
é c r i t s et de déchaiiiement des pas
sion» qal ne savent plu» se contenir 
smt le» principales causes du nlral l 
de la candidature MaasMM déinœrute 
• 'e la lutte électorale. 

0 « n Messes oat taccombé 
Orttaa» 21 Juin. — O» apprenJ. 

• tu. dons de* |iersoinies Wtallel au 
i i i.rs dea incidents qui se joiit pr.iduils 
i Oriedo iK-ndant la réuni6o organi
sée par M. Melquiades Alvare?!, sont 
uérédées. 

A Mouvaux, M. le colonel Leclercq 
remet la croix du Combattant 

à plusieurs centaines d'anciens combattants 

A l'occasion de la remis* d" la 
Crois du Combattant aux membres 
de lu section de Mouvaux de il 'iilon 
nationale des Cuuibnttants. une belle 
t-'te s'est déroulé* hier dimanche a 
l'.MSaax, sous la présidence de M. 
le colonel leclercq, directeur du Ser-
rice ih; perfection arasent des ofliciers 
Je réserve de nuiiliaix-Toiirioin^. et 
i'e M. CV Surmont, dt-puté-malic. 

A 13 h. ao. les Anciens co'iihat-
tpnts au nombre Imposant d3 SÔ0 
élalent réunis au siè~e t'afé de VITar-
r.:< nie. nu'> de l.il!e avec d'autres 
gionpejmsats, l'eu après un iiia^ni-
Cque cortège se formait, licrrière un 
g.onpe de trompettes et clairons an
ciens combattants, venaient la Jînsi-

GnOWPC DLS ANCIENS COMB\rT.\.\'IS DI.COKLi 

que nimiiiipitle. les ascendants, veuves 
e: orphelins, et les anciens combat
tants. Au monument du Souvenir, les 
combattants déposèrent une gerbe 
aux couleurs nationales et se recueil
lirent une minute, après une (Kdleate 
«Locution de M. A. IPuidcwyn, sd-
.ir:nt au Maire et président des A. C. 
l i e brillante « Marseillaise s fut 
a'ors exécutée par la Musique n.nnl-
«.ifnle. Puis le cortège se reforma 
jusqu'à la Place de la Délivrance, oïl 
M. le colonel I.eclercq prit la • parole 
pi r.r rappeler l'héroïsme îles poiius de 
la Uni nie (Inerre: II' épingla rnsnlte 
la Croix sur la poitrine de plmlcur» 
eintaines d'anciens combattants, no-
tan.ment: MM. l'abbé Leveaux,. curé 

d • la paroisse St-Oenuain; Cvrille 
r t surmont , Antoine Segard, tous trois 
Chevaliers de la I*siou d'honneur. 

Après cette cérémonie émouvante, 
une vibrante « Marseillaise » retentit 
de nouveau et le cortège retourna au 
slega où le vin d'honneur était servi. 
M. A. Hondcwyn remercia alors AI. le 
( ttnnel Iieeloreq, dn graud intérêt qu'il 
voulait bien porter aux Anciens com
battants monvallols, ainsi qu'aux 
ïcoupements participant il la cérémo-
ni< de ,ce jour. 

Notons que les nies principales 
étaient superbement pavoisées sur le 
pircouvs «lu cortège, ce qui rehaussa 
encore l'éclat de cette belle journée. 

\ premier Mque de Tournai 
U TRIOMPHAL DEFILE DE SOIXANTE-DIX RELIQUAIRES 

Il y a quelques mois. Mgr Rasnrur, 
é.éque de Tournai, adressait un élo-
qi eut npiiel a ses tlioeésains. pour les 
i onvier A célébrer avec le plus itrand 
éiiat le XIV™* centenaire de la mort 
de »*int Klcuthère, son illustre prédé
cesseur au trône épiseopnl de Tournai. 
»t premier évoque de ce diocèse. Kt 
ii traçait A cet en*ct les grindes 
l'.gae* du projet qu'il avait conçu de 
li; nos ,dn projet qu'il sralt ci nçu 
peur rendre A saint Kleutbér», un 
hommage public qui soit digao de 

1 : postulai fécond qu'il exerça dans 
ic Tournai*!*, et qui soit en nrëme 
t'.mis l'exprcssiun éloquente île la re-
ecn naissance et de la dévotion du 
diocèse tout entier vis-â-vis du grand 
t ]o t re de la Flandre et du Tournaisis. 

Ce projet tendait a associer, dans 
en magistral dénié, les restes des 
saints, aujourd'hui eu vénération sur 
le territoire de l'ancien et du nouveau 
diocèse A ceux de saint kienthère, 
piécieuscmeiit conservés dans une 

Cl f'ssp- vé-ritablc et unique merveille 

ILi.lî (Ph. I. d. R.t.) 

d i n'èv rcrie qui enrichit le trcsir de 
li cathédrale de Tournai. 

Ce défilé, dont .s. Kv. Mgr Rasueur 
esquissait les grandes lianes, dans un 
ri: iidemeiit pastoral, aurait compris, 
so.ou les prévisions les plus optimistes 
de M. le chanoine Waricaes, qui avait 
éii chargé de la réalisation pratique 
du projet, une trentaine de châsses. 
venues d'un peu partout, du N'o;d de 
la France, des Flandres et du Usinant. 
Or, après un travail, dont l'Importance 
ne saurait être appréciée que par ceux 
ijsri purent voir A l'œuvre M. le tha-
n< i:ie Wnriehez et M. Camille Wybo, 
altiste verrier, son collaborateur, le 
coitègc des Chasses, qui dimanche, 
lit une triomphal* aortie dans les rues 
de la ville de Tournai, comprenait 
p'i s de septante reliquaires... Ce 
chiffre témoigne de l'élan enthousiaste 
avec lequel tout le diocèse de Tour
nai, l'ancien et le nouveau, répondit 
i l'appel de Mgr Hasneur. 

Rien n'avait été néçllgé pour don-
i;< r A cette commémoration cente-
n.'.'.re une pompe magistrale. Les plus 
ciiiiiientes personnalités religieuses du 
1 ai s er du Nord de la Franc? la 
rehaussèrent de leur présence, et cette 
participation ne contribua pas peu a 
augmenter le prestigieux éclat dj ces 
si tennité*. 

l.a journée de dinianéhe fut la 
journée d'apothéose. Tournai est eu-
t'.'-tenient pavoisé. Partout des dra
peaux, et la plupart des mes par où 
I,I il passer le cortège ont reçu une 
dicoralioii de Heurs et d'ornement» 
vi ries.' , 

11 règne, dans la ville, dès le matin, 
une indescriptible animation. 

I.e temps est A l'unisson, le sole 1 
d : de ses plus beaux rayons. 

Aux abords de la Oraad'Place. sur-
t et! où doit se célébrer la messe 
s.i< niicllc. mi service d'ordre séc'eux, 
UMinisé par la gendarmerie, dont le 
< vu tlngcnt habituel a été co|deiise-
iccnt renforcé, canalise M fouie 

I.a Uraud'I'laee offre nn coup- î'u'il 
l'ctiianiuable: l'autel monumental est 
érigé du Cité du Heffroi, lace i* 
1 église St-tjuentin. Tout autour de 
la l'iace. courent des guirlandes de 
icidnre et de fleurs multicolores, d'une 

•lu l'une déiicatesse iulnies. 
IK\» III II., r e s p a e e r e n d u l ibro face 

A 1 autel, et les trottoirs sont envahis 
!•: r la foule. 

Au pied de l'autel, viennent prendre 
piaee les autorités invitées; 

MM. Carton el Si'nzot. membres de la 
Chambre des représentants: Babusiaux. 
l'e J.alieu. Ilouzin er I'eeqnereau. conseil
ler» provinciaux: MM. Soil de Moriamé, 
président honoraire du tribunal; Jiesclie-
vin. procureur du ltoi honoraire, et Des-
champs, procureur du ltoi: les généraux 
de l'orinainri: et Hoomsct, les colonels 
baron Vimotte et Thomas, du l i e «l'artil
lerie; el colcuel I-ozet. du 3e chasseurs à 
pied: MM. Duqucsne de la Vinelle et de 
la Croix d'tigimnct. commissviires d'ar-
roTidisseuient de Tournai et d'Ath; M. Ed. 
M'ihaut. boarjrme-tre rie Tournai; MM. 
les échevins Buterne. I.edue. Clerbaux e: 
Carton, plusieurs conseillera communaux.' 
et de nouilireux bourgmestres des cois- j 
mtiiies environnantes. 

M. le vicomte et Mme la vicomtesse 
Cossae de Mauhle. représentants la f.i-
niillc de du .M,,nier, qui tint une plaee | 
marquante dans l'histoire de la Chasse ci» | 
Saint Kleatlière, soin aux premiers rangs. 

{lire la tuile me * 1 
— • o -

ÉLECTION AU CONSEIL GÉNÉRAL 
DANS LA VIENNE 
21 n. — Voici le résultat d< 

l'élection au Conseil général dans le can
ton de Siin-t-Julicn-l'Ars: 

exprimés. 2.012. 
Ont obtenu: 
M. Viaux. radical ...... i.:i;.-t.-. S.1I voix: 

M. Courbe. L'nion ii'iuililicaine. TC2 voix: 
M. Rousseau, l'nion et Concentration ré
publicaine, .".ni voi.\; M. Drsmateaud, 
radknl. 117 voix. 

II y a ballottage. 
• » 1 

Le communiste français André Marty 
à Barcelone 

Barcelone. 21 juin. — M. André 
Mait.v. député communiste français, 
est arrivé A Barcelone où il partici
pera, aujourd'hui. A une réunion 
puNlqno. 

Le Ministre de I'isrricnltar» présida 
à Beaucoart la cinqaaateaaire de » 

l'école Lajqae et à Belfort 
l'inaarm-ation de la Cham

bre de Commerce 
BcLfort, 21 juin. — M. André Tar- ) 

d.'eu est arrivé dans !a matinée. II 
préside, aujourd'hui, le cinquante
naire de l'école laïque dans aa cir
er r.scription, et A Belfort, l'inaagura-
t n n de la Chambre de Commerce. 

Après un arrêt A la Frétfecrttre, 11 
est parti pour Bcaucourt. La cité était 
pivoisée et toute la population amas-
séo devant l'école maternelle. 

M. Bornèque Japy, maire et le Con
seil municipal ont reçu il. TardLen 
et. des fleura lut ont été offertes. Il 
les a aussitôt déposées au pied du 
Liinument aux morts. 

XI. Tardleu a inauguré l'école ma
ternelle et présidé i la célébration du 
cinquantenaire de Jules Ferry. . 1 * 
musique de la flotte, renne spéciale
ment de Toulon prêtait son concours. 

M. Tardleu a prononcé ensuite un 
discours vivcynent applaudi. 

Il a notamment souligné la Tolonté 
de Jules Ferry d'instruire le peuple 
par l'enseignement gratuit et obliga
toire. Il l'a voulu dans le cadre de la 
liberté! d'enseignement, sans atteinte 
au» droits du père de famille. Il n 'a 
pas voulu que renseignement îorte 
de sa neutralité et serve A des fins 
11 iitiques. Comme tous les précur
seurs. M. Jules Ferry fut parfois in-
"înpvis. d'où tant de batailles a.utour 
do l'école. 

M. Tardien rappelle que lorsqu'il 
demanda des crédits ponr le cinquau-
tet.aire, il y a un ait, il exprima le 
voeu que ces lia tailles fussent closes. 
Ce vrPtt il le renouvelle. Le monopole 
!.. I enseiguement date du premier 

1 tnpire et Ju'.es Ferry voulut une école 
sécularisée, mais non antireligieuse. 
r.e jour on nos factions lasses de Ma-
Cita fratricides le comprendront dit 
3 Tardleu, la France aura gagne 
beaucoup pour l'accomplissement de 
s i s de s t i née s . 

A BELF0RT 
A onze heures, M. Tardleu est parti 

Kiir BcLfort. 
i.e cortîgc ministériel est arriva A 

12 h. 15 devant le nouvel immeuble 
lie la Chambre de commet se de 
t r i t o n . 

tomme ce uiatin A la gare, £tT 
André Tardieu a été ciialetireuscaicnt 
acclamé à sa descente de voiture. 

La miuistrc de l'Agriculture a en
suite présidé un grand banquet (ffert 
par la Chambre de commerce. 400 
ccnviv.es environ ont pris part A cette 
r.anit'estation. 

M. Tardieu s'est appliqué A définir 
>s causes de la crise qui sévit actuel
lement sur l'économie national-;. L i 
cat.se.principale a dit eu substance 
i uratenr,* c'est la guerre, car c'est 
elle qui nous a l'ait, dans le monde 
entier, pousser A la production avec 
i:i.o énergie toile qu'après les hostili
té.* nous mus sommes trouvés devant 
un développement inouï de la conciiï-
ril'cc sur tous les marches. 

4> 

M. MILLERAND. PRÉSIDANT 
UNE RÉUNION 

D'ANCIENS COMBATTANTS, 
RAPPELLE la NÉCESSITÉ de RESTER 

VIGILANTS 
Pawais. 21 juin. — Dans le taet-Mea de 

canton de l'Orne, M. Millenuid a présidé 
une réunion d'anciens combattants. Il a 
loué M. Laval d'avoir répété récemment 
qu'on ne pouvait concevoir de politique de 
paix sans politique de sécurité. 

M. Millerand s'est ensuite efforcé de 
voir où est, dans cette voie, l'utopie et 
le réalisme politique. Il a conclu à la 
nécessité de rester vigUeats face à mie 
certaine Allemagne. Aux anciens combat
tants de réagir contre une politique de 
négligence, de paresse, de facilité. Il faut 
garantir notre sécurité et celle de nos 
alliés dans la paix du moa;!c. 

Cinquante mille personnes 
prennent part aux fêtes 

du couronnement 
de Notre-Dame de la Garde 

à Marseille 

Les « Amis Réunis » fêtent par un grand concours 
leur cinquantième anniversaire et la réouverture de la pêche 

Marseille. 21 juin. — Les fêtes 
religieuses organisées A Marseille pour 
le couronnement de la statue de la 
Vierge de la Garde ont donné Jieu i 
o? grandioses cérémonies, suivies par 
p.'ua de 30.000 participants, venus de 
toutes les provinces françaises, l'ne 
»:igtaine de prélats, répondant A 
l'invitation de l'évèquc de Marseille. 
Mgr Pubourg, sont arrivés et par leur 
présence donnent aux fêtes un carac
tère Incomparable de solennité. 

Le Pape s'est fait représenter par 
un léaat, le cardinal Maurin. C'est 
celui-ci qui, ce matin, fc la cathédrale, 
M procédé an couronnement de la 
Vierge, une statue eu argent massif, 
vénérée d'ordinaire dans la crypta de 
la chapelle primitive de la basilique. 
Après la cérémonie du couronnement. 
la statue a été placée sur un chaland 
et nn cortège auquel ont pris part 
plus de deux cents embarcations a 
parcouru la rade jusqn'an monument 
des Poilus d'Orient, t la Corniche. La 
Werge a été portée ensuite h la l.asi-
liqne par las brancardiers de Lonrdes. 
l i t s devait en principe y être accom-
I ignée proeessinnnellemeiit. mais le 
maire a interdit cette partie du pro-
;i. .mme. Les fêtes se i-ont terminées 
ce soir par un feu d'artifice tire sur 
la colline de la Garde. 

l i s uijt'cci/ip. m ! 1 | L I I > Pi: PI.(MIE SI K 11 I I K K u S lil 
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Les chevaliers de la gaule, pour 
être des gens forts paisibles, n'en 
formont pas moine nn© année impo
sante. Aussi, le cortège qui dédia, 
dimanche matin, à Konbaix A l'occa
sion du cinqnamième anniversaire des 
<r Amis réunis » ne groupait pas moins 
('r sopt cent vingt pécheurs, répartis 

en quarante-deux sociétés, dont douze 
é'.rillljîètvs. 

Praeeaa par la fanfare « IJI l'ail ». 
et drapeau» aa vent, le loetv'ae ** 
rin.lit I la Mairie ..fi il fui pas i fmt 
M. Kléaer Sory. adjoint au l a i t e . 

l 'ans la salle rierre-de-Koubaix. M. 
le ttrgois. président de la Fédération, 

t--.es
pas.su
iena.il
ccnviv.es
cat.se

